
Saint-Pierre-sur-Dives

QUOTIDIEN OUEST-FRANCE lundi 5 février 2018

651 mots

Frédéric Montaud, professeur d’histoire géographie et d’EMC (Enseignement moral et civique) et Thomas Rattier
documentaliste, ont guidé les élèves. - Crédit Ouest-France

Depuis novembre, des élèves de 5e du collège Jacques-Prévert ont travaillé sur la thématique

des enfants fantômes, dans le cadre d’un appel à projet.

L’initiative

Des élèves du collège Jacques-Prévert ont participé à ce projet

« Nous avons répondu à cet appel à projet (initié par Laurence Dumont, députée de la 2e

circonscription du Calvados) (1), car le thème favorisait la pluridisciplinarité et un travail sur

différents  supports  pédagogiques »,  expliquent  Frédéric  Montaud,  professeur  d’histoire

géographie et d’EMC (Enseignement moral et civique), et Thomas Rattier, documentaliste.

Durant quinze séances de travail, les élèves ont, tour à tour, mobilisé leurs connaissances en

informatique, en anglais, en histoire géographie et en recherche documentaire.

Deux cent trente millions d’enfants n’existent pas officiellement

Selon l’Unicef, 230 millions d’enfants de moins de 5 ans, à travers le monde, n’ont jamais été

enregistrés  à  leur  naissance  et  sont  aujourd’hui  inconnus  dans  leur  propre  pays.  « C’est

énorme, on ne le savait pas. Même nos parents n’en avaient jamais entendu parler. C’est

quand même incroyable », déclarent de concert Nicolas, Jules et Titouan, élèves de 5e.



Des enfants qui vivent en Afrique, en Asie, mais aussi en Europe

Ce problème concerne principalement les enfants dans les zones rurales et touchées par la

pauvreté, la discrimination, les épidémies ou les conflits armés. Jules et Davy s’interrogent : « 

Mais pourquoi les parents ne déclarent pas leurs enfants ? »

Les  collégiens  ont  recherché  les  multiples  causes  de  ce  problème,  comme  par  exemple,

l’éloignement des centres de registre de l’état civil, mais aussi le faible niveau d’éducation des

parents qui ne sont généralement pas informés.

Des enfants fantômes en proie à tous les dangers

Sans aucune protection, ces enfants sont en proie à l’exploitation et à la maltraitance, puisque

leur  disparition  peut  passer  inaperçue.  Emmanuelle  et  Maëlle,  très  choquées  par  ce  qu’ils

peuvent  subir,  s’appliquent à noter tous les dangers sur leur réalisation infographique :  « Le

mariage forcé, la prostitution, les enfants soldats, le trafic d’organes. »

Une sensibilisation proposée aux collégiens et lycéens

Ce sujet méconnu et peu médiatisé a fait l’objet d’un projet de sensibilisation à l’attention des

collégiens et des lycéens. L’objectif étant qu’ils réalisent des travaux de création libre, sur divers

supports :  affiche,  site  internet,  page  Facebook,  afin  qu’ils  développent  des  axes  de

communication et relaient autour d’eux cette problématique des enfants fantômes.

(1) Des collégiens et lycéens de Caen et d’Hérouville-Saint-Clair ont réalisé un livre, dans le

cadre de ce projet, « Enfants fantômes », enfants sans identité, paru aux éditions L’Harmattan,

12 €. Lire aussi Ouest-France du 27 juin 2017, édition de Caen.


